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EDITO

Travailler
dans la

continuité
"Du matin où on se

lève jusqu'au soir où
on se couche, que de choses
à faire ! Et tout le monde est
obligé de les faire. 

La différence, c'est que
certains s'acquittent de
leurs tâches machinale-
ment, mécaniquement, alors
que d'autres, au contraire,
qui possèdent une philoso-
phie spirituelle, cherchent à
introduire dans chacun de
leurs actes une vie plus
intense, plus pure. Et à ce
moment- là tout est trans-
formé, tout prend pour eux
un sens nouveau et ils sont
sans cesse inspirés."

Omraam Mikhaël
Aïvanhov à travers ces
lignes veut tout simplement
nous enseigner que la véri-
table puissance s'acquiert au
prix de petits efforts renou-
velés chaque jour. En appre-
nant à travailler dans la
continuité, nous arriverons à
trouver le rythme convena-
ble qui nous permettra de
gagner peu à peu du terrain. 

Nous avons l'obligation
de travailler sur nous-
mêmes chaque jour. Le tra-
vail sur soi est un bel exerci-
ce. Retenons que nous
avons le devoir de faire de
chaque jour le meilleur
instant de notre existence.

Crédo TETTEH

MIATO 2025 :

La salle Africa du Centre
togolais des expositions et

foires de Lomé (CETEF), a servi
de cadre ce mardi 18 février
2025, à la conférence de presse
de lancement de la campagne de
promotion de la quatrième édi-
tion du Marché international de
l'artisanat du Togo (MIATO).

Ladite rencontre, présidée
conjointement par le Ministre du
commerce, de l'artisanat et de la
consommation locale, Madame
Kayi MIVEDOR-SAMBIANI, et
le Ministre de la communication,
des médias et de la culture,
Madame Yawa Kouigan, a
regroupé plusieurs personnalités
et des acteurs du secteur de l'arti-
sanat et a été l'occasion pour les
organisateurs de faire de grandes
annonces.

La quatrième édition de
MIATO, qui s'articulera autour
du thème : " Protection des œuv-
res artisanales : enjeux et défis ",
met en lumière les défis liés à la
protection des créations artisana-
les et à la préservation du savoir-
faire traditionnel. Elle confirme
ainsi son rôle central dans la pro-

motion et la valorisation de l'arti-
sanat togolais, en particulier, et
africain en général.

Selon la ministre  Kayi MIVE-
DOR-SAMBIANI, après trois
éditions, empreintes de succès
renouvelés en 2019, 2022 et
2023, à la satisfaction générale
des exposants et des visiteurs, la

présente édition, appelée de tous
les vœux par les acteurs avec des
prévisions devant permettre de
monter à échelle, se tiendra du 23
avril au 04 mai 2025 au Centre
togolais des expositions et foires
(CETEF). " Cette édition innove
avec l'institution d'une Région
Phare, qui est la Région des
Plateaux et porte le choix sur le
Burkina Faso, en qualité de Pays
Invité d'Honneur ", a-t-elle souli-
gné.

Notons que plusieurs activités,
telles que des panels, des
concours et distinctions, sont
inscrites au programme de cette
quatrième édition, en vue d'offrir
aux artisans des opportunités de
formation et de partage d'expé-
riences enrichissantes.

Dodo ABALO

LA CAMPAGNE DE PROMOTION DE 
LA QUATRIÈME ÉDITION LANCÉE À LOMÉ

www.lemedium.info

Photo de famille après la conférence de presse

CORIS BANK TOGO :
10 ans au service des clients
Ce 20 Février 2025, Coris

Bank International Togo
(CBI-Togo) a célébré ses 10 ans
d'existence. Une décade où l'institu-
tion bancaire a connu une progres-
sion fulgurante pour se hisser à la
troisième (3è) place sur l'échiquier
national. Pour les premiers respon-
sables de CBI Togo, il n'y a pas de
doute que ce succès est dû à la
confiance que les clients leur ont
accordé durant toutes ces années.

D'ailleurs, un forum sur le thème
: "Métier, obligations et engage-
ments envers les clients" a été orga-
nisé à l'occasion de la célébration
de cet anniversaire. " Notre raison
d'être, c'est d'abord satisfaire les
clients. Nous vivons pour les clients.
Coris Bank est certifiée ISO pour la
qualité de service et elle a un devoir
de redevance envers ses clients ", a
déclaré Alassane Kabore, directeur
général de Coris Bank International
Togo.

Pour CBI Togo, il s'agit d'échan-
ger directement avec leurs clients,
d'écouter leurs attentes et voir si
effectivement, ils sont contents de la
réponse que CBI Togo donne à leurs
demandes et attentes. Les inquiétu-
des des clients, quant à la déclara-
tion sur la provenance ou la destina-
tion des fonds lors des dépôts ou des
retraits, le financement des TPME,
les taux de transferts de fonds, sont
entre autres, les sujets évoqués par
les clients. Des explications appro-
priées ont été apportées à toutes les
inquiétudes relevées par les clients.
" Ce forum a permis de briser donc
les barrières habituelles et de
répondre directement aux préoccu-
pations des clients ", a indiqué
Alassane Kabore.

Pour Koffi Messan Messie, direc-
teur de la clientèle des entreprises à
CBI Togo, le leitmotiv de la direc-
tion de sa structure se résume à la
satisfaction des clients. " Nous
avons un certain nombre de proces-
sus que nous mettons à la disposi-
tion de nos clients et ces processus
commencent à partir de l'accueil du
client quand il met pied à la banque.
Nous devons nous assurer qu'il est
bien accueilli avec un sourire et
lorsqu'il vient nous devons nous
assurer qu'il a un répondant qui
peut être l'agent clientèle, peut être
le gestionnaire qui sont bien outillés
pour bien gérer les comptes de nos
clients ", a-t-il renseigné, rappelant
que CBI Togo est certifié ISO avec
un certain nombre de standards à
respecter.

À partir de la célébration des dix
ans, le défi est de placer CBI Togo
dans une nouvelle dynamique. "
Cette nouvelle dynamique, c'est

qu'en plus d'être la banque autre-
ment, CBI Togo s'engage à être la
banque ''RARE'', une banque qui est
davantage plus ''Rapide'', une
banque qui est davantage plus
''REactive ''.

Lorsque le client exprime une
demande de service bancaire, il veut
que la réponse à sa requête lui par-
vienne rapidement (RA). Il veut
aussi que la personne dans la banque
à qui il s'adresse soit réactive (RE).
" Donc pour nous, tout se résume un
peu en ces deux mots-là, à savoir :
la rapidité et la réactivité. Nous
croyons qu'en étant davantage plus
rapide, plus réactive et bien entendu
dans la précision, nous pourrons
apporter une satisfaction certaine à
nos clients. C'est ce à quoi nous
nous engageons véritablement à
faire, à partir de ce 10è anniversai-
re de notre banque ", a martelé Koffi
Messan Messie.

Selon Alassane Kaboré, en trois

ans, CBI Togo a vu son total bilan
progressé de 23%, passant de 428
milliards FCFA en 2021 à 528
milliards FCFA à fin septembre
2024. CBI Togo dispose d'un porte-
feuille de 79 000 clients bancaires
servis par un réseau de 17 agences et
16 guichets automatiques et de 196
000 clients utilisant son service de
portefeuille électronique.

Sur l'une des affiches confection-
nées pour la célébration du 10è anni-
versaire de CBI Togo, on peut lire :
Depuis 2015, nous bâtissons une
banque autrement, proche de ses
clients et engagée pour l'excellence.
Aujourd'hui, plus que jamais, nous
affirmons notre ambition : être une
Banque #RaRe-Rapire et Réactive
au service de votre satisfaction.
Merci pour votre confiance.
Ensemble, allons encore plus loin !
(Voir interview du Directeur général
Alassane Kabore.P5)

Koudjoukabalo

Vue des participants au forum



Fin du film, fin de la céré-
monie. Bien plus fin de la

messe. Somme toute, ce lundi 24
février 2025 aura consacré la fin
d'une première dans l'histoire
politique de notre pays. La Cour
Constitutionnelle a bien évide-
ment sifflé la fin du processus
électoral ayant conduit à l'élec-
tion de 41 Sénateurs. Place
maintenant à la nomination dans
les prochaines heures des 20 par
le Président de la République,
Faure E. Gnassingbé.

Pour l'instant et telle à l'image
d'une célébration eucharistique
qui touche à sa fin, le célébrant
renvoie le Peuple de Dieu à aller
dans la paix du Christ, à annoncer
la bonne nouvelle.  Cette bonne
nouvelle, dans ce cas précis, c'est
bien évidement l'effectivité cer-
taine de la mise en place du
Sénat, la chambre haute qui va
œuvrer aux côtés de l'Assemblée
nationale, issue des Législatives
d'Avril 2024, à légiférer pour le
bien des Togolais, sans excep-
tion.

Les tonneaux vides avaient fait
assez de bruit. Pour rien. Et c'est
normal car découlant d'une pro-
priété. Aujourd'hui, que le seau
est rempli, il fait agir avec aisan-
ce, gravir les dernières marches
d'escaliers pour vivifier la
Cinquième République.  La
Constitution du 06 mai 2024
étant d'actualité et plus que limpi-
de. Le Sénat sera une réalité au
Togo. 

La Session de droit devra se
tenir le deuxième jeudi suivant la
proclamation définitive des résul-
tats. Et cette date n'est autre que
le jeudi 06 mars 2025. Disons-le,
la semaine prochaine. 

Au commencement était le
verbe…

En s'engageant dans la dyna-
mique de l'organisation de l'élec-
tion sénatoriale, beaucoup d'ob-
servateurs, et même des poli-
tiques ne vendaient pas chère la
peau du Gouvernement, bien
décidé à mettre en place toutes
les Institutions prévues par la
Constitution du 6 Mai 2024.

Et il ne restait que les
Sénatoriales pour sceller les cho-
ses. Au même moment, des poli-
tiques qui ne savaient pas lire
entre les lignes, gesticulaient,
piaffaient et brassaient du vent à
volonté, comme quoi, il faut arrê-
ter tout le processus mis en route.
Pour ces derniers, s'il fallait
nouer une alliance de circonstan-
ce avec le diable pour qu'il des-

cende sur le Togo, et surtout sur
les acteurs impliqués dans cette
noble dynamique, pour les
broyer, ils en paieraient cynique-
ment le prix d'or. 

Et le verbe s'est fait chair…
Dieu étant Togolais, le proces-

sus ayant conduit à l'élection des
Sénateurs est allé calmement à
son terme. Les 1706 Grands élec-
teurs ont accompli leur devoir le
samedi 15 février dernier. La
Commission électorale nationale
indépendante (CENI) a joué sa
partition en organisant à mer-
veille le vote et la proclamation
provisoire des résultats 24
Heures juste après. Et hier lundi,
ce fut le tour de la Cour
Constitutionnelle de proclamer
les résultats définitifs. Tous les
maillons de la chaîne ont été bien
utiles et au rendez-vous. 

Les leçons à  retenir de l'or-
ganisation des Sénatoriales 

Aujourd'hui que l'élection
sénatoriale fut une réalité et sur-
tout derrière nous, il faut bien en
retenir des leçons.

La première leçon est, bien
évidemment, le caractère paci-
fique des élections mêmes. Toute
la partition était agréable à l'o-
reille si on voyage un tout petit
peu dans le monde musical. Tous
les acteurs impliqués ont joué à
merveille leur rôle. L'idée même
de mettre en place le Sénat
enthousiasmait les véritables
acteurs politiques qui ne deman-
daient pas mieux pour apporter
leur pierre à l'édifice. 

C'est aussi un fait que d'autres,
après des calculs politiciens
consacrant leurs limites, ont pré-
féré jeter abusivement de l'oppro-
bre sur le processus jusqu'à mini-
miser la mise en place en place
du Sénat. Ces derniers, nous
devons les comprendre sans trop
les condamner, ayant donc fait
l'état de lieux de leurs forces et
faiblesses politico-numériques,
ont vite fait, non seulement de
déchanter, mais de raconter leur
vie sur l'utilité du Sénat. Une
fuite en avant car ils ont bien pris
conscience qu'arithmétiquement
ils ne pourront pas engranger
d'excellents résultats car n'ayant
pas assez de Conseilleurs munici-
paux et régionaux de leurs côtés. 

Secundo, ceux et celles qui
vociféraient et brassaient du vent,
ne faisaient malheureusement pas
l'unanimité autour d'eux. En plus,
aucun acteur politique sérieux
n'accepterait cheminer avec eux
pour espérer des alliances de cir-
constance, tant ils avaient

méprisé par le passé, ceux qui
animent aujourd'hui la scène
politique. A trop vouloir se pren-
dre pour le fils unique de Dieu,
on ne finit naturellement par
dégouter les autres. Et c'est juste-
ment la situation dans laquelle les
Apôtres de la délation et de la
violence verbale s'étaient
embourbés, à leurs dépens. 

La Conséquence, aujourd'hui
ils ne sont devenus que des feux
de paille, des caisses de réson-
nance de haine et d'animosité,
des tonneaux bien vides.  Avec
bien évidemment leurs organisa-
tions de la société civile qui ne
sont spécialistes que des déclara-
tions et analyses unidirectionnel-
les. Bien triste tout de même cette
réalité qui décrit l'état comateux
de l'opposition togolaise qui
nécessite une cure de désintoxi-
cation interne avant d'envisager
désormais tout succès politique.  

Des conseillers municipaux
et régionaux des partis contes-
tataires auraient participé au
vote du 15 février 2025

Selon nos informations, plu-
sieurs Conseillers municipaux et
régionaux des partis contestatai-
res des sénatoriales du 15 février
ont voté dans certaines circons-
criptions électorales du pays.
Rien qu'à bien suivre les résultats
dans les 39 préfectures où les
votes se sont déroulés, certains
des vociférateurs ont minimisé
les consignes de leur président de
partis. Ils se sont donc donnés les
moyens et les stratégies de voter
tranquillement depuis leurs lieux
d'aigreur.

Il nous est revenu qu'au cours
de la campagne en vue de l'élec-
tion, et en aparté, la plupart des
conseilleurs des partis contesta-
taires auraient réclamé de fortes
sommes aux candidats qui les ont
approchés pour solliciter leurs
voix. En plus des offres de votes,
ces conseillers avaient même fait
preuve d'ingéniosité pour propo-

ser des stratégies de vote pour
emballer les soupirants qu'étaient
les candidats. 

Après avoir encaissé de fortes
sommes dont nous taisons les
montants ici pour le moment, les
conseillers des partis contestatai-
res ont su jouer leurs partitions de
différentes manières. Ils avaient
tout simplement d'incroyables

talents, ces conseillers munici-
paux et régionaux qui ont com-
pris qu'ils pouvaient transformer
cette période de campagne élec-
torale en saison des mangues. Et
pour des mangues bien mûres, ils
en ont bien mangées, certains frô-
lant même la constipation et la
diarrhée en ce sens qu'ils avaient
mangé tout et partout et n'impor-
te comment.

A vrai dire, ces conseillers
municipaux et régionaux des par-
tis contestataires n'ont rien à
regretter aujourd'hui. Ils ont fait
le stock nécessaire pour de lon-
gues semaines. Ils peuvent se
réjouir d'avoir mangé comme
leurs premiers responsables en
d'autres circonstances. Ils ont
mangé avec stratégies et appétits
plus que leurs dirigeants. Bref, ils
ont su profiter de la situation et
furent tout simplement ingé-
nieux. 
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POLITIQUE- SENATORIALES 2025-RESULTATS DEFINITIFS : 

LA MESSE EST DITE... AVANÇONS !

Par Crédo TETTEH

Les résultats définitifs des Sénatoriales ont été proclamés hier
lundi par la Cour Constitutionnelle.  Le parti UNIR (Union

pour la République) s'en est définitivement sorti avec 34 sièges sur
les 41.

Les 7 sièges res-
tants ont été remportés
par BATIR (02), lndé-
pendant deux bisons
(01), Le Togo
Autrement (01),
ADDI (01), UFC (01)
et CLE (01). Des déli-
bérations de la Cour
Constitutionnelle, il
n'y a pas eu de
contentieux. 

Précisons que sur les 1706 grands électeurs inscrits, 1561 ont
effectivement pris part au vote, soit un taux de participation
91,50%. 89 candidats étaient en course pour les 41 sièges. 78 issus
des partis politiques et 11 indépendants. 39 bureaux de votes à tra-
vers les cinq régions du pays (Maritime 08, Plateaux 12, Centrale
05, Kara 07 et Savanes 07) ont accueilli les électeurs. 

Conformément à la Constitution promulguée le 6 mai 2024, le
Président de la République va nommer dans les prochaines heures
20 Sénateurs.  Ils seront donc 61 Sénateurs à légiférer dans les pro-
chains jours. Les élections sénatoriales constituent l'une des derniè-
res marches d'escaliers dans la mise en place des institutions de la
cinquième République. Le Togo ayant basculé depuis dans un régi-
me parlementaire. Initialement prévues le 2 février 2025, c'était
finalement le samedi 15 février les bureaux de vote ont été pris
d'assaut par les grands électeurs. 

Il faut noter que le report de la date de ce scrutin faisait suite à
la "demande formulée par le Cadre permanent de concertation
(CPC) tendant au report de la date limite de dépôt des candidatures
pour les élections sénatoriales, et de la date du scrutin, en vue de
permettre aux acteurs politiques de mieux s'organiser pour partici-
per à ces élections qui se tiennent pour la première fois dans notre
pays", avait-t-on lu dans  le communiqué ayant sanctionné le
Conseil des ministres en date du 26 décembre 2024.

Crédo TETTEH

Les 41 Sénateurs définitivement connus

Prof.  Djobo B. Coulibaley, président de la Cour constitutionnelle
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Le secteur de la finance
inclusive au Togo connaît

une évolution marquante avec
l'introduction de divers produits
destinés à répondre aux besoins
des populations exclues des cir-
cuits financiers traditionnels.
Parmi ces solutions à fort impact
se placent le crédit N'kodédé et
l'Apsef, lancés par le Fonds natio-
nal de la finance inclusive
(FNFI). Ces deux produits s'impo-
sent comme des outils clés pour
l'autonomisation des Togolais.

Selon le gouvernement,
N'kodédé et l'Apsef, jouent un rôle
essentiel dans la réduction de la
pauvreté et le soutien à la création
d'entreprises. C'est une réponse
aux besoins d'inclusion financière.
Les crédits se distinguent par leur
simplicité d'accès et leurs condi-
tions avantageuses.

N'kodédé…
Les personnes éligibles pour le

crédit N'kodédé sont les femmes et
les hommes bénéficiaires du FNFI
qui sont en fin de cycles des pro-
duits. Les activités éligibles sont
l'entrepreneuriat, le commerce, les
prestations de services, l'artisanat.
" Il s'agit d'un crédit individuel
dont le montant maximum peut
être de 5 000 000, de 10 000 000
ou de 50 000 000 francs CFA. Le
nombre de cycles est indéterminé
sur la durée de la convention
signée avec la banque ", renseigne-
t-on. 

Le taux d'intérêt annuel est de 7
% constant. La durée de rembour-
sement pour le premier montant
est de 24 mois. Ceux des deux

autres sommes sont respective-
ment de 36 mois et de 60 mois. Le
différé peut être d'un à 3 mois.

A en croire le ministère de l'in-
clusion financière, la périodicité
de remboursement est liée à la
nature du projet à financer. Les
conditions d'accès sont d'être régu-
lièrement installée (CFE), d'avoir
bien remboursé les précédents cré-
dits, disposer d'une caution per-
sonnelle et solidaire d'une tierce
personne (la capacité de rembour-
sement de la caution est un élé-
ment déterminant dans l'étude du
dossier), le nantissement du fonds
de commerce (sous seing privé),
un engagement de domiciliation
de recettes, souscrire à une assu-
rance décès invalidité (aux condi-
tions de la banque).

Lancé en 2020, 53 crédits
N'kodédé, allant de 1 à 5 millions,
ont été octroyés aux citoyens pour
un montant de 175 625 000 francs
CFA au 31 décembre 2020. En
août 2021, le FNFI a mis en mar-
che le deuxième cycle du produit
N'kodédé. À la date du 15 août

2021, les micros, très petites et
moyennes entreprises (MTPME)
créées par les bénéficiaires ont eu
droit à un financement de 238 000
000 de francs CFA, avec un taux
de remboursement de 100 %.

Depuis le lancement du produit
jusqu'au 10 janvier 2025, un mon-
tant de 1,5 milliard de francs CFA
de crédits a été servi. Selon le gou-
vernement, fort des progrès cons-
tatés, le chef de l'État Faure
Gnassingbé a ordonné qu'un
rehaussement du plafond de crédit
N'kodédé soit effectif.

Apsef, le crédit qui change la
vie des plus démunis au Togo

C'est un outil de lutte contre la
pauvreté dans un pays où le Fonds
national de la finance inclusive
(FNFI) s'est érigé comme une
institution indispensable à la
société. À travers son produit
phare dénommé Accès des pauvres
aux services financiers (Apsef), il
s'adresse aux personnes à faibles
revenus et leur permet d'accéder à
un financement pour démarrer ou

renforcer leurs activités génératri-
ces de revenus. Il redonne de
l'espoir et de la dignité à ceux qui
étaient jusque-là exclus du systè-
me bancaire traditionnel.

Apsef est un produit générique
à 4 cycles destiné aux hommes et
femmes pauvres économiquement
et potentiellement actifs pour les
petites activités génératrices de
revenus, tous secteurs d'activités
confondus. Il est accordé à un
groupe de solidarité de 3 à 6 per-
sonnes avec des cycles de finance-
ment qui donnent accès successi-
vement à des crédits de 30 000
francs CFA, 40 000 francs CFA,
50 000 francs CFA et 60 000
francs CFA. Avec un taux d'intérêt
de 5 % l'an pour les premiers
cycles et 8 % pour les deux der-
niers, le produit permet aux béné-
ficiaires dans tout le pays de dire
stop à l'extrême pauvreté. 

A la date du 10 janvier 2025,
c'est un montant de 38,63 milliards
de francs de crédits qui ont été
accordé aux bénéficiaires de
l'APSEF. Le crédit donne une
impulsion pour l'économie locale.
En effet, il ne profite pas seule-
ment aux bénéficiaires directs. En
renforçant les activités des petits
entrepreneurs, il génère des
emplois indirects, dynamise les
marchés locaux et stimule la
consommation. " Contrairement
aux prêts bancaires classiques,
souvent inaccessibles aux popula-
tions rurales à cause de certaines
conditions spécifiques qu'elles ne
remplissent pas, Apsef leur tend
les bras de façon continuelle ",
fait-on savoir au gouvernement. 

Koudjoukabalo

INCLUSION FINANCIERE : Zozo
MARCHE FINANCIER REGIONAL : LE TOGO
A MOBILISÉ 16,5 MILLIARDS DE FCFA VEND-
REDI DERNIER

Le Trésor public togolais était, la semaine dernière, à la
recherche de 15 milliards de francs CFA sur le marché
financier régional Umoa-Titres. L'opération qui a été
bouclée le vendredi 21 février, a permis de mobiliser
quelque 16,5 milliards de FCFA.
Le Togo a bouclé vendredi 21 février dernier, une nou-
velle opération sur le marché financier régional Umoa-
Titre. A la recherche d e15 milliards FCFA via une émis-
sion de Bons assimilables au trésor (BAT), le Trésor
public togolais a enfin levé quelque 16,5 milliards de
francs CFA.
Selon la fiche technique de l'opération, au total 39,3
milliards FCFA de soumissions ont été recueillis auprès
des investisseurs, soit un taux de couverture de plus de
262,09%. Et les titres émis sont d'une maturité de 91
jours, assortis de taux d'intérêt multiple.
Ce nouveau succès porte à 88 milliards de francs CFA le
total des fonds mobilisés, depuis le début de cette année,
par le Togo sur le marché financier régional. Ces fonds
serviront à financer le budget national du pays exercice
2025, qui s'équilibre à quelque 2.397 milliards FCFA.
@macite.tg 

COMMANDE PUBLIQUE : LA CNDH SE
FORME SUR LE NOUVEAU CADRE DES MAR-
CHÉS PUBLICS

Au Togo, les membres de la Commission nationale des
Droits de l'Homme (CNDH) ont été outillés en fin de
semaine écoulée sur le nouveau cadre de gestion des
marchés publics. La formation, assurée par l'Autorité de
régulation de la commande publique (ARCOP), avait
pour objectif de renforcer leurs connaissances sur la ges-
tion des acquisitions publiques et la mise en place des
organes internes de gestion d'une autorité contractante.
Concrètement, les travaux ont porté sur les principes
fondamentaux de la commande publique ainsi que sur le
cadre légal et institutionnel en vigueur. Ils ont également
permis de clarifier les rôles et responsabilités des orga-
nes chargés de la gestion des marchés publics.
" La rencontre de ce jour constitue la première phase de
l'accompagnement que l'ARCOP apporte à la commis-
sion dans le processus de mise en place des différents
organes de gestion des marchés publics et s'inscrit dans
l'axe 1 du plan stratégique 2021-2025 relatif au dévelop-
pement institutionnel ", a indiqué le président de la
CNDH, Ohini Sanvee.
Pour rappel, plusieurs innovations ont été introduites
dans la réforme des textes de la commande publique,
notamment la réduction des délais de passation des mar-
chés publics et du taux de la redevance de régulation des
marchés publics.
Source : @Republiquetogolaise.com

N'kodédé et l'Apsef, outils d'autonomisation

ECONOMIE/ COMMERCE : 

Le gouvernement togolais
lance la deuxième édition

du Recensement général des
entreprises (RGE-2). L'opération
consiste à collecter des données
auprès des unités économiques
formelles et informelles ainsi
qu'auprès des Institutions à but
non lucratif (IABNL) telles que les
ONG et les associations profes-
sionnelles, religieuses et syndica-
les afin de disposer d'une base de
données actualisée des différentes
unités économiques et non lucrati-
ves recensées. 

En effet, en 2018, le gouverne-
ment avait réalisé le premier
Recensement Général des
Entreprises (RGE) qui lui a permis
d'avoir des informations utiles
pour l'amélioration des statistiques
des comptes nationaux et leur
rebasage. Depuis lors, les réformes
initiées par le gouvernement ont
considérablement amélioré les
réalités économiques du Togo, sur-
tout en matière du climat des affai-
res et de gestion des finances
publiques. 

Spécifiquement, le 2è

Recensement Général des
Entreprises (RGE-2) au Togo per-
mettra disposer d'une base de don-
nées actualisée des unités écono-
miques tant du secteur formel que
du secteur informel, de vulgariser
leur classement par branches d'ac-
tivités suivant la nomenclature
togolaise d'activités (NTA) afin de
mieux orienter les politiques en
soutien aux entreprises, en particu-
lier les Petites et Moyennes
Entreprises (PME). " Je lance un
appel aux opérateurs économiques
de tous les secteurs ainsi qu'aux
responsables des institutions sans
but lucratif de notre pays afin de
contribuer au succès de cette opé-
ration ", a déclaré Kayi Mivedor-
Sambiani, La ministre en charge
du Commerce.

Cette collecte d'information
débute le 03 mars et va se poursui-
vre jusqu'au 03 mai 2025 sur toute
l'étendue du territoire national.
Pour Tchiou Animaou, le Directeur
général de l'Inseed, dont la structu-
re pilote l'opération, ce recense-
ment permettra de connaître le
profil de chaque opérateur écono-
mique, de connaître la contribution

des entreprises, leur valeur ajoutée
dans l'économie nationale. Les
résultats obtenus vont renseigner
les bases des comptes nationaux ce
qui permettra d'apprécier le PIB
national.

Pour la réussite de l'opération,
on procédera d'abord à la sensibili-
sation de toutes les parties prenan-
tes et à la formation des contrô-
leurs et des agents enquêteurs dans
les cinq régions économiques. Il
est prévu après l'enquête pilote ; la
collecte principale ; le traitement
et l'analyse des résultats et la
publication des résultats. " Nous

demandons aux Chefs d'entrepri-
ses de réserver un bon accueil aux
agents recenseurs en leur fournis-
sant les informations nécessaires
de façon précise, nette et juste ", a
exhorté s la ministre chargée du
Commerce. 

Au gouvernement, on informe
que le coût total de ce RGE2 est
estimé à 1,2 milliard de FCFA,
financé par l'Etat togolais et la
Banque mondiale (BM) à travers
le Projet d'harmonisation et d'amé-
lioration des statistiques en
Afrique de l'Ouest (PHASAO).

Koudjoukabalo

La ministre en charge du Commerce

Un  bénéficiaire

Lancement du deuxième recensement général des entreprises (RGE 2)
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Le jeudi 20 février 2025, jour
ordinaire pour le commun

des mortels fut tout aussi extraordi-
naire pour Coris Bank
International Togo (CBI Togo) et
son Directeur Général, Monsieur
Alassane Kaboré. En effet, la
Banque Autrement a fêté ses 10 ans
d'existence et surtout de bons et
loyaux services financiers rendus
aux populations togolaises et aux
clients en particulier.

Dans cet entretien, Monsieur
Alassane Kaboré porte ses analyses
sur le secteur bancaire togolais, les
10 ans d'existence de CBI Togo, les
principaux défis auxquels est
confrontée sa banque, et bien évi-
dement les perspectives pour les
années à venir. LECTURE…

LE MEDIUM : Comment analy-
sez-vous le secteur bancaire togo-
lais que vous avez rejoint, person-
nellement, en 2019??

Alassane Kaboré DG CBI Togo :
Notre institution a débuté son aven-
ture au Togo en 2014 et a démarré
ses opérations le 20 février 2015 de
cette même année. Le secteur ban-
caire togolais est marqué par une
dynamique de croissance soutenue,
une transformation digitale accélé-
rée et une concurrence accrue.
Depuis mon arrivée en 2019, j'ai pu
observer une évolution notable des
attentes des clients, qui exigent des
services bancaires plus rapides, plus
accessibles et plus personnalisés.

Le défi majeur aujourd'hui est
d'adopter une approche proactive et
réactive pour mieux répondre aux
besoins du marché. En termes de
promesse et d'engagement à l'occa-
sion de ce jubilé d'étain avec notre
clientèle, nous avons intégré cette
exigence en adoptant une philoso-
phie qui nous tient à cœur : la rapi-
dité et la réactivité (#RaRe). Nous
voulons être une banque autrement,
une banque #RaRe, capable d'offrir
à nos clients une expérience fluide
et efficace.

Votre banque fête ses 10 années
d'existence au Togo. Pourriez-vous
nous présenter brièvement son par-
cours sur le marché national dont
vous êtes devenu, en si peu de
temps, le 3e acteur en termes d'ac-
tifs?

En effet, il y a dix ans, lorsque
Coris Bank International a pris la
décision de s'implanter au Togo,
nous avions une ambition claire :
bâtir une banque de référence, capa-
ble d'accompagner le développe-
ment économique du pays en propo-
sant des solutions adaptées aux
besoins de la population et des
entreprises.

Dès nos premières années d'acti-
vité, nous avons misé sur la proxi-
mité, et l'innovation pour nous diffé-
rencier. Nous avons structuré notre

offre pour couvrir tous les segments
de clientèle : particuliers, profes-
sionnels, PME et grandes entrepri-
ses. Aujourd'hui, nous sommes fiers
d'être le 3? acteur bancaire du pays
en termes d'actifs, avec une crois-
sance qui témoigne de la pertinence
de notre approche.

À fin septembre 2024, notre total
bilan s'élève à 528 milliards FCFA,
marquant une progression continue
de notre assise financière. Nos
dépôts clientèle atteignent 310
milliards FCFA, soit 9,4 % de part
de marché, tandis que nos crédits
nets de provisions s'établissent à
206,9 milliards FCFA, en hausse de
15,7 % par rapport à l'année précé-
dente.

Mais au-delà des chiffres, notre
vraie réussite repose sur la confian-
ce que nous avons su instaurer avec
nos clients et partenaires. Nous
avons su répondre aux attentes en
proposant des solutions de finance-
ment adaptées, en innovant avec
Coris Money et en développant la
finance islamique, un secteur en
pleine croissance.

Notre réseau d'agences s'est
considérablement étoffé, atteignant
17 agences et 16 GAB/DAB, avec
une présence renforcée dans toutes
les régions du pays. Par ailleurs,
nous avons enregistré une augmen-
tation de notre base clientèle, qui
compte aujourd'hui plus de 79?000
clients bancaires et 196?000 clients
wallet.

Si nous avons pu atteindre ce
niveau de performance en une
décennie, c'est aussi grâce à notre
grande volonté d'être une banque
rapide et réactive, une banque que
nous appelons désormais #RaRe.
Cette philosophie nous pousse à tou-
jours anticiper les besoins du mar-
ché et à offrir une expérience ban-
caire fluide et efficace à nos clients.

Quels ont été les principaux
défis auxquels vous aviez été
confronté, en dehors de la crise
sanitaire de 2020?

En dehors de la crise sanitaire,
nous avons dû faire face à plusieurs
défis majeurs :

- l'intensification de la concurren-
ce, nécessitant une différenciation
claire et un service toujours plus
rapide ;

- l'optimisation de la gestion des
risques et du recouvrement, pour
garantir un portefeuille sain ; 

- l'accélération de la transforma-
tion digitale, afin de répondre aux
attentes d'une clientèle de plus en
plus connectée ;

- le renforcement des fonds prop-
res et la mise en conformité aux
nouvelles exigences prudentielles
de la BCEAO.

La réponse que nous donnons à
ces défis : Une Banque plus agile,
plus connectée et plus réactive. Une

Banque #RaRe qui s'adapte aux
évolutions du marché en temps réel.

Votre banque continue d'étendre
son réseau d'agences sur le terri-
toire. À quoi répond cette stratégie?

Notre stratégie d'expansion vise à
renforcer notre proximité avec nos
clients tout en capitalisant sur la
digitalisation. Elle répond à plu-
sieurs objectifs :

- Faciliter l'accès aux services
bancaires sur l'ensemble du territoi-
re, notamment dans les zones à fort
potentiel économique.

- Compléter l'offre digitale avec
une présence physique, car nous
croyons à un modèle hybride combi-
nant digital et humain. Notre groupe
mettre en service dans les jours à
venir notre solution Mobile Banking
sous la marque My Coris, et nous
assurons qu'elle va révolutionner le
marché sur tous territoires.

- Renforcer notre engagement en
faveur de l'inclusion financière en
touchant plus de populations non
bancarisées.

- Accompagner les grands projets
de développement, en étant présents
au plus près des centres de croissan-
ce.

Dans cette dynamique, nous inté-
grons toujours notre approche
#RaRe : chaque nouvelle agence,
chaque collaborateur doit être plus
rapide dans le traitement des opéra-
tions et plus réactif aux besoins de la
clientèle.

Quelles sont vos perspectives sur
le court, moyen et long terme?

À court terme (2025-2026) :
- Renforcer notre capacité de

réponse immédiate aux besoins des
clients (#RaRe)

- Accélérer la digitalisation et
l'expérience utilisateur pour simpli-
fier l'accès aux services bancaires

- Optimiser la gestion des risques
et de la conformité de nos opéra-
tions pour assurer une croissance
saine et durable

À moyen terme (2026-2028) :
- Déployer une offre et un réseau

bancaire encore plus étendu et plus
efficace

- Développer des produits inno-
vants, notamment en finance isla-
mique et en solutions digitales

- Poursuivre notre engagement
pour une inclusion financière massi-
ve

À long terme (2028 et au-delà) :
- Devenir la 2è banque du marché

togolais en termes d'actifs et de
parts de marché

- Être un leader en matière d'in-
novation digitale et de services ban-
caires réactifs

- Faire de CBI Togo une référen-
ce en matière de rapidité et de réac-
tivité, une banque toujours plus
#RaRe!

Pour terminer …..
En célébrant les 10 ans de Coris

Bank International Togo, nous
mesurons le chemin parcouru et les
défis relevés avec détermination.
Cette réussite, nous la devons à plu-
sieurs acteurs essentiels.

D'abord, à nos clients, qui nous
font confiance et qui nous inspirent
chaque jour à améliorer nos services
et à innover pour répondre à leurs
attentes. Nous leur réaffirmons
notre engagement à offrir une
banque plus rapide, plus réactive et
toujours à leur écoute, une banque
#RaRe.

Ensuite, à nos collaborateurs, qui
portent au quotidien les valeurs de
notre institution et qui font de CBI
Togo une banque de référence. Leur
professionnalisme et leur engage-
ment sont les piliers de notre succès.

Nous tenons également à expri-
mer notre profonde gratitude aux
autorités monétaires, en particulier à
la Banque Centrale des États de
l'Afrique de l'Ouest (BCEAO) et à
la Commission Bancaire de
l'UMOA, pour leur accompagne-
ment, leur supervision rigoureuse et
leur engagement constant à garantir
un cadre financier stable et propice
au développement du secteur ban-
caire. Leur rôle est fondamental
dans le maintien d'un écosystème
bancaire sain et performant.

Nos remerciements vont aussi
aux autorités politiques et adminis-
tratives togolaises, qui œuvrent à la
création d'un environnement favora-
ble aux affaires et à l'inclusion
financière. Nous saluons les réfor-
mes engagées en faveur de la
modernisation du secteur bancaire
et du financement de l'économie,
qui permettent aux acteurs comme
CBI Togo de jouer pleinement leur
rôle de moteur du développement
économique.

Enfin, nous remercions notre
actionnaire, Coris Holding, et notre
Président, Idrissa Nassa, pour leur
vision stratégique et leur soutien
indéfectible.

Ces dix premières années ne sont
qu'une étape. Nous avons l'ambition
de continuer sur cette lancée, en
consolidant notre position et en
accélérant notre transformation
digitale pour accompagner encore
mieux nos clients.

L'avenir s'écrit avec vous, avec
nous, avec tous ceux qui croient en
une banque autrement, une banque
toujours plus #RaRe?!

LA REDACTION

Monsieur Alassane Kaboré, DG de Coris Bank International Togo : INVITE DE LA SEMAINE : 
" Dès nos premières années d'activité, nous avons misé
sur la proximité, et l'innovation pour nous différencier… "

SANTE : Le Togo relève les défis des maladies infectieuses
Une population en bonne

santé participe activement
au développement économique.
C'est pourquoi, au Togo, les autori-
tés font de la santé publique une
priorité absolue. Des actions majeu-
res sont donc menées pour renfor-

cer le système de santé. Parmi elles
se trouve la lutte sans relâche cont-
re les maladies infectieuses. Le pays
vient de construire un centre des
maladies infectieuses à Kara.

Ce centre, construit grâce au
Programme de renforcement du sys-

tème sanitaire et de santé reproduc-
tive (PRSS-SRDS), permet enfin au
Togo de faire un pas de géant dans la
lutte contre les maladies infectieu-
ses. L'objectif principal est de ren-
forcer le dispositif sanitaire national.

Une infrastructure moderne avec

des équipements de pointe
Le CMI, financé à hauteur de

plus de 2 milliards de francs CFA
grâce à l'État togolais et à des parte-
naires tels que la coopération alle-
mande (KfW) et l'ONG Santé inté-

Zozo
BETAIL-VIANDE : KPALIMÉ DISPOSE D'UN NOUVEL
ABATTOIR MODERNE

La ville de Kpalimé dispose désormais d'un abattoir moderne, aux
normes sanitaires. C'est le ministre d'Etat, ministre des Ressources
halieutiques, animales et de la règlementation de la transhumance, le
Gal Yark Damehame, qui a présidé, vendredi 21 février dernier, la
cérémonie d'inauguration de l'infrastructure.
Le vendredi 21 février dernier, le ministre d'Etat Yark Damehame a
procédé à la remise officielle des clés de l'abattoir au Maire de la
commune de Kloto 1, marquant ainsi un engagement fort pour une
gestion locale efficace. 
Financée par l'exécutif togolais, avec le soutien de ses partenaires,
cette infrastructure moderne garantit aux populations une viande
saine et sécurisée, tout en facilitant l'activité des éleveurs, bouchers
et commerçants. Pour une optimale de cette structure, un accord tri-
partite a été signé entre le Ministère, la Commune de Kloto 1 et
l'Association des bouchers de Kpalimé.
Avec cette infrastructure, une annexe de l'Office National des
Abattoirs et Frigorifiques (ONAF), est composée d'une salle de trai-
tement et une salle d'abattage aux normes sanitaires avec une pro-
duction de 4 à 5 tonnes de viande. Sa réalisation répond à l'ambition
de l'exécutif d'améliorer les conditions de travail des acteurs mais
aussi d'assurer aux populations, une alimentation plus saine, tout en
facilitant l'activité des éleveurs, bouchers et commerçants.
Dans la foulée de l'inauguration de l'infrastructure, es clé d'un
camion frigorifique ont été également remis au Maire de Kloto 1,
dans l'optique de faciliter le transport de la viande dans des condi-
tions optimales.
Notons que la revitalisation de la filière viande occupe une place de
choix dans les priorités du gouvernement, avec à la clé des projets
de construction des abattoirs modernes, notamment à Sokodé, à
Kara, à Atakpamé, à Niamtougou et à Dapaong.
@macite.tg

FESPACO 2025 : LE TOGO SOUS LES PROJECTEURS LE
DIMANCHE 23 FÉVRIER DERNIER

L'édition 2025 du Festival panafricain du cinéma et de la télévision
de Ouagadougou (FESPACO) a ouvert ses portes le samedi 22
février à Ouagadougou, au Burkina Faso, à l'issue d'une cérémonie
présidée par le président du Faso, le capitane Ibrahim Traoré, en pré-
sence du président du Tchad, le Maréchal Mahamat Idriss Deby
Itno, dont le pays est l'invité d'honneur. Le Togo est représenté à
cette 29ème édition du FESPACO par six productions en sélection
officielle.
La délégation togolaise, conduite par la ministre de la
Communication, des médias et de la culture, Porte-parole du
Gouvernement, Yawa Kouigan, est composée d'une quarantaine de
professionnels du 7ème art togolais.
Le Togo, qui dispose d'un grand stand au sein du Marché internatio-
nal du cinéma africain et de la télévision (MICA) ouvert durant le
festival, ambitionne de valoriser ses productions, et attirer des inves-
tisseurs et amateurs africains et internationaux. 
Cette édition du FESPACO constitue une période charnière pour
l'industrie cinématographique togolaise, qui ambitionne de passer un
nouveau cap. D'ailleurs, la ministre Kouigan s'est réjouie de la parti-
cipation active du Togo à cet événement incontournable du cinéma
africain. Le pays dispose d'une stratégie nationale quinquennale qui
mise sur l'amélioration de ses infrastructures, le renforcement de la
professionnalisation de ses acteurs, l'accroissement de la visibilité de
leurs productions, etc.
Lors de la journée dédiée au Togo, le dimanche 23 février, l'occasion
était belle pour présenter les avancées réalisées par le pays en matiè-
re de cinéma, avec à la clé des projections de films togolais.
@macite.tg        

M. Alassane Kaboré

Suite à la page 6
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Melting-pot
BOA TOGO - CNTS - OPERATION DON DE SANG : 
LA RECIDIVE
Le leadership de BOA Togo

a une fois encore donné le
bon exemple. En droite ligne de
sa charte RSE, BOA TOGO a
concrétisé le cinquième engage-
ment définissant la Banque
comme un acteur clé du dévelop-
pement humain et territorial. 

Ceci à travers une opération de
don de sang le samedi 08 février
2025 en collaboration avec le
Centre de Transfusion Sanguine
(CNTS). Une action élargie à
tout le monde en vue de renforcer
les capacités de plusieurs hôpi-
taux de notre pays. 

II faut préciser que cette opé-
ration conduite par BOA TOGO
s'inscrit dans sa politique RSE.
C'est aussi l'expression concrète
de l'engagement solidaire de

cette Banque avec sa communau-
té. 

Notons que le Directeur
Général de BOA TOGO
Monsieur Youssef IBRAHIMI a
personnellement pris part à cette
opération en donnant également
de son précieux sang en vue de
sauver des vies. Un bel exemple
de leadership qui instruit, booste
et motive à satiété

L'opération de don de sang
s'est déroulée dans une
atmosphère de gaieté et a suscité
un engouement des grands jours.
Les bras étaient volontairement
tendus afin de sauver des vies. 

Selon les premiers
Responsables de BOA TOGO,
une énième opération sera orga-
nisée au mois de juin prochain,

pour le bien de l'humanité. 
Pour rappel, BANK OF AFRI-

CA - TOGO est une référence du
secteur bancaire. Elle possède
une clientèle diversifiée qui trou-
ve toujours écoute, expertise et
solutions.

BOA TOGO propose une
gamme de produits riche et
variée, destinée à couvrir le plus
largement possible la demande
de sa clientèle, tant Particuliers
qu'Entreprises, et notamment des
crédits adaptés à tous les événe-
ments de la vie, une offre moné-
tique tant privative qu'internatio-
nale, des services d'E-Banking. 

Elle dispose d'un réseau de 9
agences et d'un Centre d'Affaires
à Lomé, 4 agences en province,
et appartient au Groupe BOA,

présent dans 17 pays africains.
BOA-TOGO est une banque

commerciale universelle interve-
nant sur les marchés Retail,
Corporate, et financier qui appor-
tent à sa clientèle l'expertise d'un
groupe puissant et structuré. Elle
est dirigée de main de maitre au
Togo par M. Youssef IBRAHI-

MI, un financier né, qui a passé
une bonne partie de sa vie au sein
du groupe BOA. Sa volonté est
de modeler la banque afin qu'elle
accompagne efficacement le
développement économique du
Togo et le défi est heureusement
en train d'être relevé.

Crédo TETTEH

grée, a une capacité d'accueil de 43
lits. Il comprend également une
unité de soins intensifs, un service
d'hospitalisation, une pharmacie,
ainsi que des services annexes
comme le dépistage, la stérilisation,
le traitement des déchets médicaux,
une buanderie et une morgue.

Une réponse efficace face aux
maladies et aux épidémies

La construction du CMI montre
une fois de plus l'importance que le
gouvernement accorde à l'améliora-
tion de la santé de la population. Ce
centre, qui combine traitement,
recherche et intervention, permettra
de renforcer la prévention et la ges-
tion des maladies infectieuses et épi-
démiques, réduisant ainsi leur pré-
valence.

Il est connu de tous que les pou-
voirs publics ont fait de la santé
maternelle et reproductive une prio-
rité. C'est pour cette raison que le
CMI met un accent particulier sur la
santé des femmes, notamment les
femmes enceintes ainsi que celles en
âge de procréer. 

Ces femmes bénéficieront des
services de santé reproductive. La
conséquence est que les décès liés à
la santé maternelle et reproductive
seront réduits.

Don en équipements médicaux
destinés au CMI

Avant son opérationnalisation, le
CMI a bénéficié en 2024 d'un don
en matériel médical. Estimé à plus
de 400 000 euros, soit plus de 200
millions de francs CFA, il est com-
posé d'équipements de réanimation,
de stérilisation, de froid pour la
conservation des corps, de matériel
informatique et bureautique, de
mobiliers médicaux, ainsi que de
petit matériel et d'instruments.

Fruit de la coopération germano-
togolaise, ce don a été acquis grâce
au Programme de renforcement du
système sanitaire, notamment dans
les domaines de la santé reproducti-
ve et des droits sexuels (ProSanté),

mis en œuvre par la GIZ-Togo.
Autres initiatives en matière

d'infrastructures sanitaires
Le CMI de Kara vient compléter

plusieurs initiatives prises par le
gouvernement en matière d'infras-
tructures sanitaires, notamment l'im-
plantation de 9 centres de traitement
des épidémies sur l'étendue du terri-
toire. Ces centres permettent de pro-
diguer aux populations des soins
primaires. Un élément important
dans la mise en œuvre du projet de
renforcement de la préparation et de
la réponse aux urgences sanitaires
au Togo et l'évaluation externe du
Règlement sanitaire international
(RSI 2024)

Le CMI est un atout majeur dans
l'exécution du projet de renforce-
ment de la préparation et de la
réponse aux urgences sanitaires au

Togo ainsi que dans l'évaluation
externe du RSI 2024. Ce projet,
d'une durée de 3 ans, vise à renfor-
cer le système de détection, d'alerte
précoce et de riposte contre les épi-
démies et pandémies, ainsi qu'à
améliorer la fonctionnalité et la qua-
lité du réseau national de laboratoi-
res en matière de diagnostic des
maladies à potentiel épidémique.

Garantir des soins de santé aux
Togolais est un objectif qui tient
vraiment à cœur au gouvernement.
Les efforts fournis ces dernières
années pour renforcer le système de
santé national témoignent de cette
volonté politique des premiers
responsables du pays.

Une opération de don de sang

SANTE : Le Togo relève les défis des maladies infectieuses

Prof Daré, ministre de la Santé
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